
JOURNAL DMAGRICULTURE.

peu de blé de la ier Noire, dans le mênme -
chamiip, et nous avons vu avec surprise que
le preumer avait épié avant le dernier, ou le
blé île trois mois. Nous îne saurions dire
iéaîuinoinis lequel sera plutôt mûr. Il est

probable que le blé lie sera ias attaqué par
la mouche, cette année; jusqu'à présent elle
ne paraît pas l'avoir eidmuiaigê, pas même
le blé d'automne qui a épié avant la fin de

juin, temps it la mouche est le plus à re-
douter. Ce serait tu grand avaltnge pour
le pays, s'il était enfui délivré d'un insecte
qui a causé tant de tort à ses liabitans. L'oin
a semé de bonne heure et tard, cette anmoe,
par maîniière d'épreuve on d'expérience, et
Pon eu- ra si 'on peut se hasarder à semer
dle bonne heure à l'avenir. Nous avons
exainéilu dui blé semîué ci différents temps,
du 20 d'avril au 20 le mai, et nouîs avons à
peine viu dans les épis l'apparence de larves.
L'ancien blé dii Criada semé de bonne
heure est décidément jusqu'à cette lieure, le
meilleur et.celui dont l'pi est le plus plein,
et il est probable qu'il en scera ainsi jusqu'à
la fi. Il serait bien à désirer qu'on semât
dnl blé iet't salis mélange de variétés, car
on ne pieut manquer de perdre beaucoup, en
ne le faisant pas. S'il y a des. grainles dc
imauivaises herbes parmi la semence, elles

croissent parmi la moisson, et si la seiiienec
se compose de différentes variétés de blé
elles ne viennent pas a nmatürité en mme
temps, et ne donnent jamais une belle ré.
colte. Il faut couper le blé avant qu'il soi

paifaiitineit mûr; autrement, oni courr
risque d'en perdre nue partie, avant qu'il soi
engr-augé. Sur une terre prépalée couve
niablemnent pour une récolte de blé, il ne loi

pas croitre ci même temps beaucoup d'lier
lies grandes ou petites, et dans ce cas, quain
la moisson est nette, la meilleure manière di
traiter lu blé, en le coupant, est de le lier ci
petites gerbes, et de placer dix ou douz
gem-lies ensemble debout, et de les couvri
avec deux gerbes renversées au sommet

Elles peuvent rester ainsi jusqu'à ce qu'elles
soient en état d'étre engrangées. Lorque la

récolte n'est pas nette, qu'elle est lixlée
d'herbes nuisibles, il n'y a pas de meilleur

plian à suivre que la méthode canadienne.de
la laisser se finer et sécher, avant de -la re-
cueillir. C'est certainement une manière
négligée de traiter le blé et les autres grains,
et une mauvaise manière, quand le temps de
la récolte est pluvieux ou changeant, mais
quand la récolte est nilde de mauvaises
herbes, il n'y a pas de meilleur moyen de sé-
cher et ces herbes et le grain, et c'est la mné-
thode la moins dispendieuse de récolter des
grains qui ne sont pas très foi ts. Mais pour
une récolte bonne et nette de froment, d'orge
ou d'avoine, il n'y a pas de mode de traite-
ment meilleur ou plus sûr que la méthode
anglaise, de ramasser et lier le grain, à me-
sure qu'il est coupé, et le mettre cin meules
dans le champ. Eu Irlande, et souvent dans
la Grande.Bretagne, quand la récolte n'est

pas sèche et belle, on met le blé, lorsqu'il est
coupé, en petites meules, en plaçant les pre-
muières gerbes presque debout, pour que le
grain ne touche pas la terre, et faisant en-
suite les meules de la longueur et de la lar-
geur de deux gerbes, se rencontrant au centre.
Ces meules sont faites généralement par des

i hommes debout sur le terrain, qui pîlacent
les geribes ci) rondl, le grain en dedans, jus-
qu'à ce qu'elles soient assez liaites pmour se

*terminher cil pointe, et oit las couvie ensuite
ten y aittnchiant avec tin lieu du(. foin ou de
ipaille, comme coiffure, deux on trois gerbes

t renversées, ou l'épi en bas. Le grain est
-préservé dans ces meules, sèche et se condi-

t tienne promptement pîour la grange, ou î'ap-
- pentis. Comme (le raisonl, ces meules îîe
1 doivent pas tire haissées trop longtemps sur

2le champ, nmais chiarriêsos à la grange anussitôt;
i que la bld est tissez sec. len Europe, nous
D avons toujours rcueilli notre blé de cette
r manière, et nious l'avons trouvé avantageuse

*dans le climat variable dles Dles Biitannîiquets.
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